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N
’ayant jamais courtisé les

trompettes de la renom-

mée, elle s’étonne qu’on

veuille faire son portrait, rechigne

un peu à l’idée mais finit par ac-

cepter. Il faut dire que, baroulaïres

médusées, nous avions grimpé côte

à côte le Caroux sous l’œil stupéfié

des mouflons et que cela scelle

l’amitié ! 

Annie Fadat ! Un nom connu à

Montpeyroux où elle est née dans une famille de

vignerons aux vins désormais réputés et où

d’aucuns furent assureurs, fabricants de « verdet »

et même coiffeurs comme son père Léopold. Des

vies rugueuses malgré les promesses du pampre

précieux mais dont Annie s’éloigna en partant

étudier à la fac des sciences de Montpellier avant

de réaliser qu’elle en pinçait pour la géographie.

Ce bafouillage universitaire la conduisit direc-

tement à l’enseignement et jusqu’aux zones

humides de Moselle d’où elle revint précipi-

tamment avec la certitude que fille de Ré elle était

et resterait.

Commence alors son parcours d’institutrice au

soleil avec Lodève et son Sacré-Cœur argenté,

Roqueredonde dont l’intérêt éveillé la rassure sur

ce premier poste proposé par l’Education

Nationale, Alignan-du-Vent et sa maternelle

enchantée, Pézenas et son école primaire acidulée

mais motivée, et dans laquelle viendront s’achever,

avec un brin de nostalgie, ses trente-trois ans de

carrière. Cependant, femme d’action à l’inénar-

rable générosité, Annie est prête à s’embarquer

pour un nouvel engagement et intègre le cercle des

bénévoles de l’action sociale de la Croix Rouge de

Pézenas dont elle sera élue présidente quelques

années plus tard. Sa nouvelle position va lui

permettre de mettre en œuvre avec sa touche

personnelle tous les projets présentés visant à

« prévenir et apaiser, sans aucune discrimination,

les souffrances humaines ». Un sens aigu de la

solidarité que tous les « benévoles d’un jour » ou

de toujours viennent d’appliquer avec témérité

sans utiliser leur droit de retrait pendant la

pandémie liée au Coronavirus. 

Ainsi, pendant que les plus âgés géraient la

logistique et les appels téléphoniques ou

confectionnaient des masques en restant confinés,

les plus jeunes sillonnaient hardiment le terrain.

On les vit soutenir ou remplacer, parfois la peur au

ventre mais au pied levé, les soignants de

l’EHPAD de Mauguio, assurer nuit et jour les soins

des Migrants et des SDF rassemblés dans des

Centres d’hébergement d’Urgence et dans un lycée

de Montpellier, récolter puis distribuer sous forme

de colis alimentaires, les denrées de première

nécessité que leur offraient, à l’instar de

l’ensemble des familles des gendarmes de

Pézenas, certains particuliers et les trop rares bou-

langeries, restaurants et supermarchés qui se

sentirent touchés par la détresse des plus

vulnérables .

Aujourd’hui, après huit ans de services passés à la

tête de La Croix Rouge, l’heure est venue pour

Annie d’abandonner la voie tracée car en 2021,

elle ne se présentera pas pour un troisième

mandat ; mais personne n’a encore osé se présenter

sans doute impressionné par sa rayonnante

personnalité.
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Sur le chemin d’Annie Boullis

Livraison pendant l’épidémie de coronavirus .


